
Pourtant, de belles choses se sont produites pendant cette année compliquée. Les 

membres des associations ont continué d’accompagner les plus fragiles et les personnes 

isolées. Pendant le confinement, des couturières ont uni leur talent pour coudre un grand 

nombre de masques et blouses pour permettre aux personnels soignants et à la population 

de se protéger. Les restaurateurs ont confectionné des repas pour les plus démunis et pour 

les hôpitaux. Des actions (parmi tant d’autres) qui nous ont permises de garder espoir. Une 

autre belle chose à noter est que le jour du dépassement [1] de la planète a reculé de trois 

semaines.  

J’espère qu’en cette nouvelle année, la solidarité, le partage (de quelque façon qu’il puisse 

être) et l’entraide continueront d’être des moments de notre quotidien. J’espère également 

que la crise sanitaire traversée cessera dans les prochains mois pour que chacun puisse 

retrouver ses proches ainsi que la joie et la convivialité qui peuvent émerger des rencontres. 

J’espère que cette crise nous permettra de prendre conscience de nos fragilités, de celles du 

monde vivant et nous encouragera à reconstruire un environnement plus respectueux de 

l’Homme et de la Terre nourricière. 

Comme les étoiles ont menées les rois mages à Jésus, j’espère que chacun trouvera la lumière 

qui le guidera dans les moments compliqués où certains peuvent « perdre espoir ».  

Enfin, Saint Thomas d’Aquin a écrit [2] : « L’homme doit être fixé à cette espérance comme 

l’ancre est elle-même attachée au vaisseau. Mais il y a cette différence entre l’ancre et 

l’espérance, que la première est jetée au fond de la mer, tandis que la seconde est accrochée 

en haut, c’est-à-dire en Dieu ». 

 

[1] Le jour du dépassement marque le jour où l’humanité a consommé toutes les ressources que les 

écosystèmes peuvent produire en une année. En 2010, il se situait au 7 août. En 2019, il était arrivé au 

29 juillet et en 2020, il a reculé au 22 août.  

[2] Le commentaire de la Lettre de Saint Paul aux Hébreux par Saint Thomas d’Aquin. Chapitre VI : 

L’accomplissement de l’Ancienne Ecriture, Hébreux VI, 16 à 20, La promesse faite à Abraham. 
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